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L’édito en 2 mots… « Dignes d’intérêt »
« Dignes d’intérêt »  : voilà ce qui pourrait qualifier nos activités, si l’on en juge 
les multiples sollicitations en fin d’année 2009. Après l’interview donnée sur les ondes 
de Radio France Internationale le 24 septembre dans l’émission « C’est pas du vent », 
c’est Robert Draper qui nous a sollicité pour un entretien diffusé juste après celui de 
Georges Bush et avant celui de Barak Obama… tout cela avant d’enchaîner un tour-
nage pour « Echappées belles » sur France 5, et sans même citer les autres couvertures 
magazine ou présentations et conférences, voire même visio-conférences, présentant 
indifféremment la situation environnementale ou sanitaire, le travail des équipes, l’ap-
proche holistique de l’ONG, ou encore l’innovation des partenariats mis en place avec 
le secteur privé…

Si nos activités suscitent un tel intérêt, ce n’est pas tant que nous apportons des solu-
tions toutes faites et que nous avons déjà abouti. Je me plais plutôt à croire que la spé-
cificité de notre approche transversale semble trouver une résonnance nouvelle chez 
les médias, lassés peut être de devoir arbitrer sans cesse d’une priorité à établir entre 
développement humain et conservation de la biodiversité. Reflets d’un intérêt, d’une 
inquiétude aussi, devant le désastre écologique auquel nous sommes confrontés.

Rares sont ceux qui parviennent réellement à mettre en place sur terrain ce que nous 
appelons sans y réfléchir les principes d’un développement humain durable. Exercice 
périlleux et hautement ambitieux auquel nous ne pourrions nous risquer sans une 
approche solide en recherche appliquée pour la conservation et la valorisation de la 
biodiversité.

Prenons la situation actuelle comme un encouragement à redoubler d’efforts pour 
que demain, notre communication soit centrée sur nos résultats et permette de dupli-
quer nos pratiques avec efficacité.

C’est dans cet esprit qu’a été élaboré le présent bulletin d’information. Afin de vous 
fournir des jalons et des données utiles concernant nos activités. Un partage de ce que 
nous sommes et de ce que nous faisons. 

...et le point de départ d’une année 2010 que nous espérons, pour chacun, porteuse de 
santé, de paix et de réussite.

Bonne lecture.

Olivier Behra
Secrétaire Général
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Actualités Vohimana
Aménagement de la Distillerie d’huiles essentielles
Le site de Vohimana dispose à présent d’une unité de produc-
tion d’huiles essentielles bénéficiant de nombreuses améliora-
tions parmi lesquelles la création d’un laboratoire.
De belle perspectives pour cette activité communautaire, qui 
emploie déjà 46 personnes et 4 distillateurs à temps plein. 

Démarrage du programmme agricole des femmes
Avec le soutien de Chanel, et sous la supervision de Hanta, l’ap-
proche genre est amenée à connaître de nombreuses réalisa-
tions pour cette année 2010. C’est avant tout l’autosuffisance 
alimentaire qui est visée, avec l’appui technique de l’Office 
National de Nutrition... mais au delà, le programme femmes 
prévoit des actions et interventions qui touchent à la santé, à 
l’artisanat et à la cohésion sociale.
Vive les femmes !

Ouverture du centre de santé et du centre artisanal 
L’Homme et l’Environnement étend ses ramifications françaises 
de l’ Alsace vers la Lorraine. Et la générosité des Amis de 
Vohimana et du Conseil Général des Vosges ont rendu possible 
ce dernier trimestre 2009 l’inauguration du nouveau centre de 
santé de Vohimana. Prochainement, c’est le centre artisanal qui 
ouvrira ses portes.

Actualités Vohibola
Séminaire éducation
A la suite du séminaire conduit au mois d’août, et qui a permis 
l’élaboration des fiches pédagogiques de l’année scolaire à ve-
nir, le programme éducation de l’Homme et l’Environnement 
concrétise la mise en oeuvre de la pédagogie spécialisée APS. 
Cette approche prévoit la création d’ateliers pratiques dans le 
cursus scolaire (bois, cuisine, agriculture) au cours desquels les 
enfants passent en revue les différentes disciplines (par exemple 
une recette de cuisine permettra d’aborder des maths, l’agricul-
ture la météorologie et la nutrition, etc...) et qui place leur envi-
ronnement proche au coeur de la démarche d’apprentisage.  Un 
programme chargé pour M.Gaston, notre nouveau responsable 
du programme éducation de l’Homme et l’Environnement.

Regards du vivant
Notre ami et photographe Frédéric Larrey de l’association 
Regards du Vivant est venu compléter ses images naturalistes 
de la forêt humide malgache pour la préparation de son livre 
sur les forêts tropicales de Madagascar. Son travail s’est étoffé 
d’une dimension humaine et engagée, à travers les portraits de 
personnalités locales et l’illustration de notre travail à Vohimana 
et Vohibola. Nous avons par ailleurs assisté avec lui à un tromba 
(cérémonie de transe ou les ancêtres s’expriment au travers 
d’une personne possédée) durant laquelle les ancêtres de 
Vohibola nous ont encouragé à poursuivre notre travail dans la 
même voie.

Recherche et découverte à Vohibola
Des herpétologues malgaches et allemands réalisant des étu-
des génétiques sur les populations de reptiles et d’amphibiens 
des forêts littorales sont venus inventorier Vohibola... les dé-
couvertes ont été largement à la hauteur de nos espérances car 
outre la richesse incroyable du site inventoriée, ils ont à 99% de 
chances découvert une nouvelle espèce de caméléon !

Les nouveaux sites
La colline verte sacrée d’Ambato

Isolée parmi des zones dégradées, existe 
sur la grande terre au nord d’Ambanja, 
une colline verte sacrée dont la forêt a été 
relativement préservée. La  forêt d’Ambato, 
étendu  sur  800 ha,  abrite encore une 
biodiversité endémique intéressante 
dont des populations de lémurs macaco, 
vecteurs de disséminations des graines 
des arbres locaux.
La venue d’étrangers dans la région pour 
l’exploitation de pierre précieuse inquiè-
te les populations en raison des risques 
d’intrusion dans la forêt pour la recher-
che de pierre ou pour les besoins de bois 
de construction. Les autorités administra-
tives forestières se sont fait l’écho de ces 
inquiétudes et ont émis une demande 
d’aide pour en soutenir la conservation.
L’Homme et l’Environnement a ainsi for-
malisé la prise en gestion pour 10 ans de 
ce site où seront développées diverses 
opportunités, incluant développement 
agricole, production d’Ylang ylang et 
d’autres plantes aromatiques associées .

Joro à Ambalakalanoro Tsianinkira 

C’est officiel, l’Homme et l’Environnement 
vient de prendre en gestion avec les 
communautés locales une quatrième 
réserve très riche en biodiversité et 
menacée, la zone d’Analabe-Tsianinkira. 
Les contrats de gestion avec les autorités 
et les communautés viennent d’être 
signés, pour une superficie de 26 000 
ha. Ils ont été officialisés par un joro 
(sacrifice de zébu). Cette zone très riche 
en Mandravasarotra ou Saro (arbre à huile 
essentielle), est extrêmement enclavée, 
le taux de scolarisation y est de 30%, et 
des feux incontrôlés pour le pâturage 
ravagent la forêt naturelle qui abrite 
encore des Propithèques de Coquerel 
(lémuriens danseurs). 
Le programme prévoit en phase démar-
rage la multiplication des alambics pour 
la production de Saro en commerce équi-
table, et la poursuite des plantations de 
mangroves amorcées grâce au soutien de 
la fondation Yves Rocher pour renforcer 
ces fragiles écosystèmes surexploités.

Ambohidravy Ankatafa 

En restant encore du côté d’Ambanja, 
et toujours dans le but de soutenir 
les communautés locales, l’Homme 
et l’Environnement a travaillé avec les 
représentants des Eaux et Forêts pour 
formaliser un contrat de gestion dans le 
but d’assurer la préservation de la forêt 
sacrée d’Ambohidravy dans la commune 
d’Ankatafa. 
La commune subit la menace constante 
des inondations annuelles du Sambirano. 
Ce phénomène s’est intensifié au fil du 
temps par l’érosion et actuellement le 
Village d’Ankatafa est détruit à presque 
à 80 % par le déplacement du lit du 
fleuve à son niveau. A 4 à 5km au sud se 
trouve le massif forestier d’Ambohidravy, 
un site cultuel et culturel recouvert par 
environ 1000 ha de forêt littorale dense 
sèche, riche en biodiversité : lémuriens 
(Propithecus verreauxi coquereli, Eulemur 
fulvus fulvus, Eulemur macaco) et essences 
forestières de valeur et possédant une 
bonne surface de mangroves.



La section Madagascar
Comme l’avait préfigurée la déclaration commune des ONG en mars 2009, chaque 
crise politique qui bouleverse la Grande Ile donne lieu à de nouveaux dommages en 
termes de dégradations de notre environnement.

On déplore ainsi que nombre d’organismes internationaux, parmi eux la Banque mon-
diale et le gouvernement des États-Unis, ont suspendu leurs initiatives de conservation 
et de développement à Madagascar et se sont limités à une aide strictement «huma-
nitaire» ayant pour conséquence directe d’affaiblir la gouvernance environnementale 
au sein de l’île, créant de ce fait des conditions idéales qui permettent aux trafiquants 
de profiter de la situation.

Depuis mars 2009, un certain nombre de catastrophes environnementales ont eu lieu 
sur ce qui représente un des territoires les plus importants au monde en termes de 
conservation de la biodiversité ; ces catastrophes s’échelonnent de l’abattage illicite 
des arbres dans les parcs nationaux – arbres qui sont ensuite exportés vers l’Asie –, de 
la collecte des animaux à des fins commerciales, jusqu’à la chasse aux lémuriens qui 
sont vendus comme viande de brousse.

Au dire de Dr Russ Mittermeier, l’un des experts mondiaux sur les lémuriens : « Les 
conséquences sur la biodiversité de Madagascar sont absolument effroyables et le 
massacre de ces animaux merveilleux, paisibles et rares est tout simplement inaccep-
table. Son objectif n’est pas la subsistance, mais le marché « du luxe » qui sert les res-
taurants des grandes villes de la région. Plus grave encore, ces braconniers tuent la 
poule aux œufs d’or, car ils anéantissent précisément les animaux que les populations 
souhaitent le plus observer ; ils minent le territoire et, en particulier, les collectivités 
locales, en les dépouillant des futures recettes de l’écotourisme.»

Après Vohimana en début d’année, c’est 
à Ambalakalanoro que l’on a célébré un 

joro marquant le lancement du programme 
de l’H&E dans cette réserve unique au monde. 
Mais qui donc, à l’H&E, se préoccupe de la pro-
tection des zébus ?

Nos chaleureux remerciements vont, 
dans ce numéro, à quelques uns de nos 

visiteurs :
Rémi Gouin  pour son soutien incondition-
nel et ses propos sur les ondes de RFI à l’oc-
casion des Fêtes de Noël.
Jean Marc Civière et Violette, de Projets 
+ Actions, nous soutiennent tout deux fi-
nancièrement et techniquement depuis 
3 ans et viennent de nous annoncer leur 
contribution au programme cantine Vohi-
bola pour trois années.

* Millenium challenge

3•	  nouveaux sites en gestion par 
l’Homme et l’Environnement.
134 ha•	  de reboisement réalisé par 
l’Homme et l’Environnement à 
Vohimana.
983•	  enfants scolarisés à Vohimana 
et Vohibola.
19.660•	  repas distribués par mois 
dans les cantines scolaires. 

* les brèves

« Dignes d’intérêt » > Eclairage > L’interview de Robert Draper
C’est pour un grand reportage de National Geographic sur la situation de l’environnement 
à Madagascar que le fameux journaliste Robert Draper a sollicité Olivier BEHRA et 
souhaité voir, sur terrain, les activités de l’ONG L’Homme et L’Environnement. A l’issue 
d’une longue discussion, Robert DRAPER a déclaré que ce qu’il avait entendu et compris 
avait fait une grande différence dans sa perception des choses. La considération des 
populations locales n’en était pourtant probablement qu’à ses débuts. Espérons que 
Robert sera amené à devenir progressivement un des acteurs de l’éclairage du public 
américain dans une situation ou les médias anglosaxons en sont encore beaucoup à 
demander de belles images d’une nature sauvage en romançant parfois le contexte de 
sa destruction… Espérons que Robert arrivera à faire passer le message de la nécessité 
d’une considération centrale des populations dans les problématique de conservation 
de la biodiversité.
Petit fils de Léon Jaworski - procureur dans l’affaire du Water Gate - Robert Draper est un journaliste 
de renom bénéficiant d’un accès privilégié à de nombreuses personnalités de la Maison Blanche. Il 
est l’auteur d’ un livre très controversé sur Georges W. Bush “Dead Certain: The Presidency of Georges 
Bush” (2007). Il écrit régulièrement pour le New York Times et dans Rolling Stone Magazine “The Uncen-
sored History” (“L’Histoire Non censurée”). 

«Tu as le droit de tuer un animal pour t’en nourrir à condition que ta 
joie de la manger soit plus grande que la joie qu’il avait à vivre.»

sagesse hindoue

Chiffres à retenir



Vos interlocuteurs
Rina Manampisoa RAZANAKOLONA,
Responsable certification
Voilà bientôt 5 années que Rina RAZANAKOLONA, jeune 
maman dynamique résidant à Antananarivo, a rejoint 
l’équipe de l’Homme et l’Environnement. 
Après avoir travaillé à Vohibola (en qualité de stagiaire 
puis coordinatrice), elle s’est largement impliquée dans 
la mise en oeuvre du programme de commerce équi-
table de l’Homme et l’Environnement. Rina se consacre 
à présent spécifiquement à la certification des produc-
tions communautaires.
Pour les huiles essentielles, cette année s’est révélée 
particulièrement positive, puisque après avoir obtenu 
la certification ACO, la production communautaire de 
Saro est maintenant certifiée BioTrade et nous pouvons 
apposer depuis octobre 2009 le logo “Wildlife friendly” 
sur les produits Aroma Forest.
Cette demarche est stratégique dans la mesure où elle 
contribue à dynamiser nos partenariats avec le secteur 
privé, comme en témoigne l’implication de firmes inter-
nationales telles que Chanel, Yves Rocher, Léa Nature,… 
qui sont réellement impliquées dans le soutien aux ac-
tions de L’Homme et l’Environnement.

* Vers une organisation plus fluide 
et plus réactive

Depuis plusieurs mois, Barbara 
MATHEVON, Fabien ALBOUY et Zo 
RAVELOMANANA pilotent une démarche 
de nécessaire structuration de l’Homme 
et l’Environnement. Le développement 
de nos activités requiert aujourd’hui une 
vision claire des hommes et des moyens 
au service de l’atteinte des objectifs 
de l’organisation : fiches de poste, 
organigramme, système d’information 
et de reporting seront passés au crible 
jusqu’au premier trimestre 2010.

Une condition grâce à laquelle il sera plus 
facile de coordonner les tâches et d’ef-
fectuer le suivi-évaluation de l’ensemble 
des programmes et des sites. Ce dispo-
sitif intervenant à un moment où l’aug-
mentation importante du nombre des 
employés, la diversification des partenai-
res et le poids de certains financements 
complexes imposent une vision claire et 
structurée pour chacun, en interne et en 
externe.

Malnutrition : état de mauvaise alimentation. La 
malnutrition désigne autant la sous-alimentation 
et la suralimentation que les conditions résultant 
des déséquilibres dans l’alimentation et qui entraî-
nent des maladies non transmissibles liées à l’ali-
mentation.

Saro (Mandravasarotra) - Cinnamosma 
fragrans : plante malgache dont on extrait une 
huile essentielle aux nombreuses propriétés : 
anti-virale, antibactérienne à très large spectre, 
antiseptique, expectorante, anticatarrhale, 
rééquilibrant du système nerveux, anti-fongique, 
antispasmodique, neurotonique, antiparasitaire 
(amibiase).

Traçabilité : Possibilité de retrouver, pour un 
produit donné, la trace de toutes les étapes de sa 
fabrication et de la provenance de tous ses com-
posants. La traçabilité d’un produit permet, par 
exemple, de retrouver les fournisseurs des matiè-
res premières, les différents endroits où le produit 
a été entreposé, les manipulations et équipements 
utilisés dans sa fabrication

Joro  : nom malgache désignant un sacrifice de 
zébu, réalisé en guise d’offrande afin de demander 
la bénédiction divine et des ancêtres. C’est une 
occasion de réjouissances collectives qui peuvent 
durer plusieurs jours.  

Certification : la certification d’un produit est un 
moyen de fournir l’assurance de sa conformité à 
des normes et autres documents normatifs.

Commerce équitable : le commerce équitable 
est un partenariat commercial fondé sur le dialo-
gue, la transparence et le respect, dont l’objectif 
est de parvenir à une plus grande équité dans le 
commerce mondial. Il contribue au développe-
ment durable en offrant de meilleures conditions 
commerciales et en garantissant les droits des pro-
ducteurs et des travailleurs marginalisés, tout parti-
culièrement au Sud de la planète. Les organisations 
du commerce équitable s’engagent activement 
à soutenir les producteurs, à sensibiliser l’opinion 
et à mener campagne en faveur de changements 
dans les règles et pratiques du commerce interna-
tional conventionnel ». (définition fournie en 2001 
par les quatre structures internationales de com-
merce équitable FLO, IFAT, NEWS, EFTA).

Groupe d’Experts Intergouvernemental 
sur l’Evolution du Climat (GIEC) : Créé en 
1988, le Groupe d’Experts Intergouvernemental 
sur l’Evolution du Climat  «évalue l’information 
scientifique, technique et socio-économique perti-
nente pour comprendre le risque du changement 
climatique d’origine humaine.» 

LEXICO
Chaque trimestre, 5 mots, ou 5 clefs pour mieux comprendre les activités 
et missions de l’ONG l’Homme et l’Environnement.

Chef de projet Vohibola :  Barbara MATHEVON barbara@mate.mg + 261 34 05 737 02 

Coordinateur Vohibola : Joëlson R. vohibola@mate.mg + 261 34 05 737 07

Chef de projet Vohimana :  Tsaritsamamy ANDRIANANJA  mamy@mate.mg + 261 34 05 737 03

Cartographie  : Zo Tokininiaina  carto@mate.mg + 261 34 05 737 08 

Coordinateur Vohimana : Andriamparany R.  vohimana@mate.mg  + 261 34 05 737 06

Commerce équitable : Rina RAZANAKOLONA rina@mate.mg + 261 34 05 737 08 

Ecotourisme : ecotour@mate.mg + 261 34 05 737 08 

Education : Gaston RAKOTONDRAZAKA  education@mate.mg + 261 34 05 737 08

Suivi Biodiversité :  Morgane DEVEAUX ANDRIANANJA morgan@mate.mg + 261 34 05 737 08

Projet femme :  Hanta RAHARISOA suivi@mate.mg  + 261 34 05 737 08

Volontaires - Stagiaires - Chercheurs : vsc@mate.mg + 261 34 05 737 08 

Directrice exécutive : Séverine BLANCHAIS  direction@mate.mg +261 34 05 736 97 

Directeur des opérations :  Olivier GEENS operations@mate.mg +261 34 05 736 96 

Service administratif : Olivia RAMAROMANANA administration@mate.mg +261 34 05 737 01

Communication :  Saroy RASOLOSON communication@mate.mg  +261 34 05 737 05

Siège social MADAGASCAR
Lot II M 90 Antsakaviro Antananarivo 101 - MADAGASCAR

Tél. (+261 20) 22 674 90

France Métropolitaine
16, rue d’Alsace 68600 ALGOLSHEIM - FRANCE

Tél (+33) 03 89 72 68 74

www.madagascar-environnement.com

* Les femmes et les enfants d’abord !
Serait-ce là une conséquence du programme d’accueil des enfants mis 
en place au siège de l’l’Homme et l’Environnement (crèche et cantine) ? 
En tout cas, l’année 2009 est marquée par un taux de fécondité record au 
niveau de l’équipe : le carnet rose de l’H&E ne cesse de se remplir. Nous 
souhaitons donc la bienvenue à Aline, la petite sœur de Sylvia – première 
fille de Morgane et Mamy. Sophie vient d’accoucher de Karen, Séverine de 
Salomé et dernièrement Ravinala de Anjara...que des filles!
Nous adressons tous nos vœux de bonheur aux jeunes parents, en atten-
dant les prochaines naissances…

Amis de 
Vohimana


